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Catéchèse biblique de la liturgie dominicale de la Parole 1

Selon Saint Matthieu
Mt 24, 37-44

37 En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples :
«Comme il en fut aux jours de Noé, ainsi en sera-t-il
lors de la venue du Fils de l’homme.

38 En ces jours-là, avant le déluge, on mangeait et on
buvait, on prenait femme et on prenait mari, jusqu’au
jour où Noé entra dans l’arche ;

39 les gens ne se sont doutés de rien, jusqu’à ce que
survienne le déluge qui les a tous engloutis : telle sera
aussi la venue du Fils de l’homme.

40 Alors deux hommes seront aux champs : l’un sera
pris, l’autre laissé.

41 Deux femmes seront au moulin en train de moudre :
l’une sera prise, l’autre laissée.

42 Veillez donc, car vous ne savez pas quel jour votre
Seigneur vient.

43 Comprenez-le bien : si le maître de maison avait su
à quelle heure de la nuit le voleur viendrait, il aurait
veillé et n’aurait pas laissé percer le mur de sa maison.

44 Tenez-vous donc prêts, vous aussi : c’est à l’heure où
vous n’y penserez pas que le Fils de l’homme viendra. »
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Autres lectures du jour

Livre du prophète Isaïe
Is 2, 1-5

Psaume
Ps 121 (122), 1-2, 3-4ab, 4cd-5, 6-7, 8-9

01 Parole d’Isaïe, fils d’Amots, – ce qu’il a vu au sujet de
Juda et de Jérusalem.

02 Il arrivera dans les derniers jours que la montagne
de la Maison du Seigneur se tiendra plus haut que les
monts, s’élèvera au-dessus des collines. Vers elle
afflueront toutes les nations

03 et viendront des peuples nombreux. Ils diront :
« Venez ! montons à la montagne du Seigneur, à la
Maison du Dieu de Jacob ! Qu’il nous enseigne ses
chemins, et nous irons par ses sentiers. » Oui, la loi
sortira de Sion, et de Jérusalem, la parole du Seigneur.

04 Il sera juge entre les nations et l’arbitre de peuples
nombreux. De leurs épées, ils forgeront des socs, et de
leurs lances, des faucilles. Jamais nation contre nation
ne lèvera l’épée ; ils n’apprendront plus la guerre.

05 Venez, maison de Jacob ! Marchons à la lumière du
Seigneur.

R/ Dans la joie, nous irons à la maison
du Seigneur. (cf. Ps 121, 1)

Quelle joie quand on m’a dit :
« Nous irons à la maison du Seigneur ! »
Maintenant notre marche prend fin
devant tes portes, Jérusalem !

Jérusalem, te voici dans tes murs :
ville où tout ensemble ne fait qu’un !
C’est là que montent les tribus,
les tribus du Seigneur.

C’est là qu’Israël doit rendre grâce
au nom du Seigneur.
C’est là le siège du droit,
le siège de la maison de David.

Appelez le bonheur sur Jérusalem :
« Paix à ceux qui t’aiment !
Que la paix règne dans tes murs,
le bonheur dans tes palais ! »

À cause de mes frères et de mes proches,
je dirai : « Paix sur toi ! »
À cause de la maison du Seigneur notre Dieu,
je désire ton bien.
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Lettre de saint Paul apôtre aux Romains
Rm 13, 11-14a

11 Frères, vous le savez : c’est le moment, l’heure est
déjà venue de sortir de votre sommeil. Car le salut
est plus près de nous maintenant qu’à l’époque où
nous sommes devenus croyants.

12 La nuit est bientôt finie, le jour est tout proche.
Rejetons les œuvres des ténèbres, revêtons-nous
des armes de la lumière.

13 Conduisons-nous honnêtement, comme on le fait
en plein jour, sans orgies ni beuveries, sans luxure ni
débauches, sans rivalité ni jalousie,

14 mais revêtez-vous du Seigneur Jésus Christ.
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Ma prière pour la liturgie de la Parole

Nous venons de terminer la catéchèse d’adultes. Au
terme de celle-ci ou dans les jours qui suivent, je confie
ma plume à l’Esprit saint. C’est dans le silence qu’il fait
naître sa prière en moi. Je pourrai éventuellement offrir
cette prière lors de la liturgie de la Parole à vivre ensemble
à la suite de la catéchèse.

Dans cette prière, j’intègre au moins l’une des «images» des textes
bibliques de la liturgie de ce dimanche.

___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
_______________________________Amen

La prière est le plus souvent
l’expression de l’expérience d’une
délicate étreinte. Fruit de la visitation
mystérieuse de l’Esprit Saint qui a
murmuré des mots nouveaux aux
oreilles du cœur, au plus intime de
l’intériorité.

Prière : expression de l’expérience du
regard doux et bouleversant de Dieu
qui croise le nôtre, parfois éteint, à
l’occasion détourné ou par moment
vitreux. Regard de Dieu qui rappelle à
la vie, qui suscite et procure des élans
devenus impossibles. Regard de Dieu
qui éveille, réveille et ravive le nôtre.

Prière : mise à nu de l’âme. Dépouillée
de ses artifices artificiels, dépossédée
de ses illusions illusoires, délestée de
ses impostures d’imposteur, soulagée
de ses duperies dont elle s’est faite
dupe, l’âme retrouve son chant, sa
lumière, son souffle. Elle retourne enfin
au Jardin premier dont elle aperçoit
l’Arbre de vie en son centre. Jardin
intérieur où elle se retrouve en vérité,
en humilité, en vulnérabilité, mais aussi
et surtout en toute transparence
bienheureuse devant son créateur.

Prière : expérience de peu de mots et
d’espaces de silences pleins,
rassasiants, nourrissants, vivifiants.
Expérience de présence au Présent.
Expérience de respiration dans le
Souffle divin. Expérience de
transparence dans la Lumière divine.
Expérience d’exitance dans la Vie et
l’Amour de Dieu.

Prière : n’appartenir qu’au Bien-aimé et
se faire réponse à son Amour. Épouser
ses mots et les faire siens.

Yves Guérette



Réfléchissez encore à cette parole de Jésus:
Beaucoup viendront en mon nom (Mt 24,5). Seul
l'Antéchrist s'empare de ce nom, bien que ce soit
mensonger; de même il présente son corps, mais
sans le Verbe de vérité, et sans en avoir la sagesse.
Dans aucun passage de l'Écriture, vous ne
trouverez que le Seigneur ait déclaré: "Moi, je suis
le Christ". Car il lui suffisait de montrer qu'il l'était,
par ses enseignements et ses miracles, parce que
l'oeuvre du Père était en lui. L'enseignement de sa
parole et sa puissance criaient: "Moi, je suis le
Christ", plus fort que si des milliers de voix l'avaient
crié.

Je ne sais donc pas si vous pourrez trouver qu'il l'a
dit en paroles, mais il l'a montré en accomplissant
les oeuvres du Père (Jn 5,36) et en donnant un
enseignement imprégné de piété filiale. Les faux
messies en étant dépourvus, ils ne pouvaient
employer que leurs discours pour soutenir leurs
prétentions mensongères.

V eillez, car vous ne savez ni le jour ni l'heure
(Mt 25,13). Bien que le Seigneur parle ainsi
pour tous, il s'adresse uniquement à ses

contemporains, comme dans beaucoup d'autres de
ses discours qu'on lit dans l'Écriture. Pourtant, ces
paroles concernent tous les hommes parce que, pour
chacun d'eux, le dernier jour arrivera ainsi que la fin
du monde, quand il devra quitter cette vie. Il est donc
nécessaire que chacun en sorte comme s'il devait
être jugé ce jour-là. C'est pourquoi tout homme doit
veiller à ne pas se laisser égarer, mais à rester
vigilant, afin que le jour du Seigneur, quand il viendra,
ne le prenne pas au dépourvu. Car celui que le dernier
jour de sa vie trouvera sans préparation, serait
encore trouvé sans préparation au dernier jour du
monde. Je ne pense donc nullement que les Apôtres
aient cru que le Seigneur viendrait juger le monde
pendant leur vie; et pourtant, qui douterait qu'ils aient
été attentifs à ne pas se laisser égarer, à veiller et à
observer tous les conseils, donnés à tous, pour qu'ils
soient trouvés préparés?

C'est pourquoi il faut toujours tenir compte d'un
double avènement du Christ: l'un quand il viendra, et
que nous devrons rendre compte de tout ce que nous
aurons fait; l'autre, quotidien, quand il visite sans
cesse notre conscience, et qu'il vient à nous afin de
nous trouver prêts lors de son avènement. A quoi me
sert, en effet, de connaître le jour du jugement,
lorsque je suis conscient de tant de péchés? De
savoir si le Seigneur vient, et s'il ne vient pas d'abord
dans mon coeur et ne revient pas dans mon esprit, si
le Christ ne vit pas et ne parle pas en moi?

Alors, oui, il m'est bon que le Christ vienne à moi, si
avant tout il vit en moi et moi en lui. Alors pour moi,
c'est comme si le second avènement s'était déjà
produit, puisque la disparition du monde s'est réalisée
en moi, parce que je puis dire d'une certaine manière:
Le monde est crucifié pour moi et moi pour le monde
(Ga 6,14).
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Échos de la Tradition

Homélie de saint Paschase Radbert (+ vers 860)
Commentaire sur l’évangile de Matthieu, 11, 24, PL 120, 799-800.




